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ANNONcES :

lère inm"rtion, 10 eta. la
ligne ; 2ne mnsertion,
etc. 3 ets. par ligne.

l'lour les annonces a long
terme, conditions libé.
raies.

Que ceux qui désirent s'a
dresser aux cultivateurs
annoncent dans notre
Gaze.tle agricole.

Si la guerre est la dernière raison des peuples, l'agriculture doit en être la première.
Emparons-nous du sol, si nous voulons conserver notre nationalité.

S .. sO M* M A 1 R E :.

Coti. 5rie agricole: Nourrir économiquement le L6ttail.
' 4 erue de la &maine: l.es fétes. de N- & à Romnin et I., p· rsé.

eicion r el lise. - AI lloeint.,o de Noire S.iint IPee à la no-
b e.se romaine. - Mémoire de l.o:is Riel.

184ets divers: De l'int rodint: i des rn-crs ét rargères. - l.'rp.
lretî'isiîge routinier vi aîgr;r. ture et l'enseig iel-t agriaole

iA socitté de oloni.tion à nitob. - I. g«òe d lé:i l
en h' er. - Elevnîge- dn pou. i à la fermue. - ci on dn fro-
Inelit e. 1- soi de seigle.

Mai cr't en sgricultnre surtout qu1e l'écononie devient
une condition indispennb'8 (e d 'rop4iîté pour àexploitation

i t d'aianne > pour la faiill.. En i ff t, les prof-s obtenis
duns liidtrr iagricole >ont excessiv.nert divisés. L sont,

pour iosi dire, formós de soa-, lemgeol-, se r'pét.aoit plu-
-ieurs fois dins lu couis d'une ant e, font:ert à la fil une

nmnnie ng(Z ron le l ar'on ai li s utiier convenab'e.
tint it t en ustr avec (conomie. Mai rusement ces sous,

'ie ýi fdb'. valeur et qui tobaàt presqe un à un dans
ba caise de P'r'griculteur. sont trop couvent regaurd6s avec
dédlaiu (t dép1eus,< avec ir seclanee.

'dite chronique: Sucre d'érab lait mn jinvier. à Con, A Naus avons iei lu s crût du la Cmtpnnn de qxe1q*ns cuti.
Recelles: Méihhd pour coller lo3 papi rl tciiils in vateurs ct d la ruine dt auurre.n cltivattur
Irême temps I s puunai.es. - Yo yen d'enlever aux p:Imt: onus îre ne n(gigc îa, $OU', ru gu
i forme du genou. I tou lprI îî'i1 peut fir' , qielqait petit qu'ils soient

_______________________________________________________ il le, uiu'tilpli-! >n'i- tolpts~ Il s l'.ritàtvs et de t'îute4l ur. c

niëros ; it Ilà la fit d& I'aun(e) ces P. tifs pr ,fltd, bi 1-00vt ut

CAUS ERIE AGRICOL E répêlége Ç,iit, un r. " i nl Ai Cntraire,
ifîintite qui nia pa-i l ds..rtleonnii-ie ni- rmuï'rnaît p aN I.1

CU.IlÉCOSOMI.11QUEMEýNT LE flÉTAIL néce?-rité de c.ýri,.erv. r les lî2spr(ofits qii mui éch ?ient do
teNrs n i il les ertide aun qaidre vent u ci-l

d e ato u r s 0 e t de l a. :ui n e d ep r t q u-u e u r ' . L e n c ti a tur 

L'ononuie ec indinnpgn'gbla dane toutes les situution, ir cue, ne gneus n

Sla vie. 1,,'arîriian, le mianuf'eturier, lei comaeaç <rlt, l. ul;(.ypiets le- rpît r p r, elqwn toujours le gros blnéfie?
41il 4icunanire m*ême doivent toujours être sur leur'. gasrdes q'il n 1i vetlt j:îila;si.. E-11 liléimie te-Is'pp, il ftut ens il ·ive,

.lad il t,' g-it de pourvoir sux uécessitéï ic leurq tntre. niior; troîp SCtlil à idotte, Mi ln.rti >011 oa'ît di Or%117.rt

oes, u de leuri4 pos;itionis. Sans l'esprit d'<concar'i',l les 1 11 dop. n-( r q1ue >on rivtnu tt uà bou mnatiu il 15o revqiio
rla vie ne ont plus qu'un ga piieaga icice p titsapreutldslsouvt

'bout duquel on ne trouve on déflaîltivo que ruine ('t nii Qie cxnde ne Pouirrions noui Pun ci ter pour carrob,-
rr ce que ous rievons tr Qie de cutivnteuri se

Dans toutes les naabreu.s branches% de I*ia'dus.tTie lvi sont ruiné ds rr ( les fropri o-rs ris dn jsuic avaient
Imaiu, l'économie offre le plus kûr noyeu de succèl (<t le rpsilié une rtite fortune. iL y<é i auitdre vounes à -ire

P 'onmi et Lor mnmeque les profits de l'ind utio Font à ce ss ot nns, lai ip nor 1 etera- le orin dc Cho-u
ile, I honme dconome sait toujours tteuir de a gitas. icir les faits Ct :e les rapprocêer de nos dire. EnÉtait les

l1o u de grandes avantages, car il nait toljars proportiunner ;eux autour deux. i s verrot les fi s vivre milrblment
e dépenses personnelles aux revenus que lui procure sa oà ù leurs pdaresr obtaaient les plus les c

%dOtlaJ4o.. Iquérours da couvelles propristes s'eerchirmsur des fpp pg

Ue année


